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Le premier cycle des demi-journées d’étude sur le développement durable a mis en lumière la
nécessité de poursuivre les réflexions en mettant dorénavant l’accent sur la question des tem-
poralités, et ce afin d’approfondir certaines thématiques comme celle de la gouvernance et/ou
d’en dégager de nouvelles, complémentaires aux précédentes. Deux axes de réflexion sont
privilégiés ici :

• En statique comparative, il convient de s’interroger sur les spécificités des images à long
terme produites par les prospectives s’inscrivant dans la problématique du développement
durable.

• En dynamique, se pose la question de la cohérence temporelle, des cheminements du court
au long terme. En impliquant une vision intergénérationnelle, en questionnant les trajec-
toires économiques, le développement durable conduit à une vision du temps et à des dé-
coupages court terme – moyen terme – long terme qui diffèrent largement des visions des
économistes standards comme des autres disciplines. Du point de vue des économies du
Sud, la question des temporalités, au niveau micro (perception des risques en fonction des
horizons temporels, arbitrage inter et intra générationnel), comme au niveau macro (diver-
gences de trajectoires entre pays du Sud et pays du Nord, trappes à pauvreté, instabilités)
est centrale.

Nous proposons de retenir les problématiques suivantes :

• Quelles prospectives, pour quelles images du Sud à long terme ?
Toute analyse prospective devient centrale dès que l’on tient compte du long terme.
L’objectif est ici de croiser les regards de diverses disciplines (démographie, économie du
développement et de l’environnement, sciences politiques…) pour comparer les images à
long terme produites par les prospectives (environnementales, économiques, démographi-
ques) sur la place du Sud en matière de développement durable.

• Quelle gouvernance, pour quelle vision du monde à long terme ?
La question de la gouvernance globale est souvent abordée dans un cadre statique. Elle re-
couvre pourtant essentiellement des processus, des arrangements et des compromis en
évolution constante. Il est alors essentiel de questionner la finalité à long terme des politi-
ques et des recommandations visant à l’amélioration de cette gouvernance mondiale.

• Les politiques de développement durable : quelle cohérence des horizons temporels ?
A travers ce thème, c’est une réflexion sur les effets des politiques sur le développement
durable, ainsi que sur la cohérence des objectifs de lutte contre la pauvreté avec le déve-
loppement durable, qui est privilégié.

• Dynamiques territoriales : quel est le rôle des infrastructures ?
Le thème des infrastructures dans le maillage de l’espace et des territoires constitue le
point d’entrée de l’étude des dynamiques territoriales en matière de développement dura-
ble. Il convient de se poser la question suivante : de quelles façons la dotation en « capital
spatial » d’un territoire joue-t’elle sur les trajectoires régionales et sous-régionales de dé-
veloppement ?
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Ces problématiques structureront le deuxième cycle des demi-journées d’étude organisées par
le groupe développement durable. Qu’elles soient l’occasion de montrer l’intérêt des appro-
ches qui se proposent d’aborder les différentes thématiques en accordant une attention spéci-
fique aux pratiques, de croiser les regards de diverses disciplines et de débattre des modalités
d’un codéveloppement durable entre le Nord et le Sud de la planète.


